
003. Prier devant le St Sacrement (2/3)

Cette prière est offrande avec le Christ s'offrant au Père
L'Eucharistie, c'est avant tout la célébration de la Messe où le Christ s'offre au Père et
vient à nous avec la puissance de sa mort et de sa résurrection. Elle est le sacrement
du Christ dans son offrande au Père et dans son don à l'Église et à chacun de nous.
Elle est la présence sacramentelle du Christ pour que l'Église puisse l'offrir au Père et
devenir avec lui « une éternelle offrande à la gloire » de Dieu (P. E. 3). Elle est donc
une Action où par l'Esprit le Christ se rend présent dans son sacrifice éternisé par la
résurrection. Cette présence du Christ qui est au cœur de l'Action liturgique n'est pas
transitoire. Elle est présence tant que dure le sacrement. Le Christ ne retire pas sa pré-
sence quand se termine l'Action où il s'est rendu présent. Il demeure présent dans son
offrande au Père et son don à l'Église. Prier devant l'Eucharistie, c'est laisser se pour-
suivre en nous l'élan d'offrande de nous-mêmes dans lequel la Messe nous a fait
entrer. « Seigneur, offre-toi au Père en moi. Offre-moi avec toi au Père. Fais de notre huma-
nité une éternelle offrande à la gloire du Père ».

Cette prière est contemplation des richesses de la célébration eucharistique
Dans la prière en dehors de la Messe, notre participation à la Messe devient contem-
plation. Cette contemplation, loin de dévaloriser la Messe, permet d'en inventorier
toutes les richesses et de mieux en reconnaître l'immensité. Sans cette contemplation
dans la prière, la participation à la Messe risque de s'appauvrir en routine ou en pra-
tique ponctuelle ne rejaillissant pas en vie eucharistique. La prière devant le Saint
Sacrement prolonge la célébration au-delà de sa durée. De même que la Parole de
Dieu proclamée dans la liturgie a besoin de devenir « lectio divina » pour révéler
toutes ses richesses, ainsi l'Action liturgique a besoin d'être contemplée pour faire
entendre toutes ses harmoniques spirituelles et apostoliques. « Seigneur jésus,
apprends-moi à découvrir les beautés multiples, toutes plus lumineuses les unes que les autres,
de la célébration eucharistique. Que jamais je ne me lasse de les admirer et de les goûter ».

Cette prière est intériorisation du Christ donné en nourriture
L'Eucharistie, il est vrai, est nourriture. Ce n'est d'ailleurs pas le Christ qui devient
pain comme on le dit parfois. C'est le pain qui devient son Corps, de sorte qu'en man-
geant le pain consacré, c'est le Christ qui devient notre nourriture. Le pain ne devient
pas du pain au moment où nous le mangeons, mais nous le mangeons parce qu'il est
du pain en dehors même de l'acte de le manger. De même ce n'est pas parce que nous
mangeons l'hostie et dans l'acte de la manger qu'elle devient le Christ. La présence du
Christ n'est pas limitée à l'acte de la communion. Elle est liée à l'intervention de
l'Esprit qui fait du pain le Corps du Christ. Tant que demeure le pain consacré apte à
être mangé, la présence du Christ demeure. La prière devant l'Eucharistie est une
manière de prolonger le Repas du Seigneur, de continuer à nous nourrir du Christ.
Elle est action de grâce prolongée pour le Christ donné en nourriture, intériorisation
de la communion sacramentelle, disponibilité à nous laisser transformer par la pré-



sence du Christ en nous, accueil de la Vie, de l'immortalité, des arrhes de la résurrec-
tion. « Que jamais, Seigneur Jésus, je ne m’habitue à ta présence dans l’Eucharistie. Que
jamais ma participation à l’Eucharistie ne devienne chez moi un geste purement formaliste ».

Cette prière est communion spirituelle
Le Christ ne cesse pas brusquement d'être présent une fois que la Messe est terminée.
C'est bien ce que le mot de transsubstantiation veut signifier : le pain consacré ne rede-
vient pas du pain ordinaire une fois qu'est terminé le Repas du Seigneur. C'est pour-
quoi l'Eucharistie est gardée pour être portée aux malades, aux mourants et à ceux qui
n'ont pu venir à la Messe. Nous ne le gardons pas comme une nourriture ordinaire.
Nous le gardons pour ce qu'il est vraiment : le sacrement du Christ mort et ressuscité
toujours offert au Père et à nous en nourriture. La prière devant l'Eucharistie est acte de
foi en cette présence continuée, joie de vivre en sa présence. Elle est ce que nous appe-
lons la communion spirituelle. Le Christ est toujours présent pour nous faire entrer en
communion avec lui et en lui avec tous les hommes. « Merci, Seigneur Jésus, de me per-
mettre de communier à toi par la pensée de ta présence dans l’Eucharistie. Que j’aie autant de
joie à le faire que ces chrétiens qui, privés de la présence de prêtres, se nourrissent pourtant de
ton Eucharistie par le désir de te recevoir et la joie de te rejoindre par la foi ».

Cette prière est prière qui fait l'Église
L’Eucharistie est liée à l’assemblée. C’est vrai. Encore faut-il bien comprendre cette for-
mule. Le Christ ne devient pas présent dans l’Eucharistie du simple fait que l’assem-
blée est là. Bien plutôt, c’est Lui qui, dans son désir de s’offrir à Dieu et de se donner à
nous, nous invite à nous rassembler et nous constitue en assemblée. Il reste présent
dans l’Eucharistie comme la Tête formant son Corps, comme la Plénitude qui veut atti-
rer tous les hommes à lui pour en faire son Corps participant à sa Plénitude.
L’Eucharistie est toujours l’Eucharistie de l’Église, celle que fait l’Église et celle qui fait
l’Église. La prière devant l’Eucharistie n’est pas une pratique individualiste opposée à
la célébration de la Messe qui serait ecclésiale. Quand nous prions devant l’Eucharistie,
nous ne sommes jamais seuls. Même dans l’intimité la plus personnelle, l’Église est
avec nous. Nous sommes plongés dans l’Église du ciel et de la terre, l’Église une et
catholique. En priant devant l’Eucharistie, nous entrons dans la communion des saints
présente en chaque Eucharistie. « Seigneur Jésus, nous te prions pour l’Église que tu aimes,
pour laquelle tu t’es livré. Nous te confions tous ceux et celles qui la composent. Souviens-toi de
ses pasteurs. Donne-lui les prêtres et diacres dont elle a besoin. Que ton Église ne manque pas
d’hommes et de femmes consacrés. Nous te prions pour les fidèles persécutés ».
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